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SANATORIUM pe LA SCHATZALP

pour le traitement des affections pulmonaires

Davos-Platz.
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SANATORIUM DE LA SCHATZALP

L i creation d?un Sanatorium, construit sur les dernieres donndes de la therapeutique,

s?imposait A Davos.

Depuis quelques anndes, de longues et patientes &tudes dtaient poursuivies A ce sujet.

L?entreprise est aujourd?hui realisee.

Un i m p o s a n t &di f ice, &tabli avec tout le confort et tous les perfectionnements

desirables, Etale sa large fagade sur le plateau ensoleill€ de la Schatzalp.

Ce plateau s?ölöve A 1865 mötres au-dessus du niveau de la mer, & 300 mätres

plus haut que Davos-Platz. (Arosa, 1892 », Saint-Moritz, 1856 m.)

Le lieu etait tout naturellement designe par les nombreuses observations climato-

logiques relevees avec soin dans le pays.

L?exposition de l?6tablissement est privilegiee, Plac& au fond d?un cirque de montagnes

largement ouvert au midi, il se t rouve & l?abri du vent,!) tandis que rien ne fait obstacle &

l?irradiation solaire.

I) C?est pour cette raison qu?on n?a pas donne & l?£difice la forme semi-circulaire adoptee dans les sanatoriums
allemands pour les garantir du vent, La nature y a pourvu.
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Communications

Dans les premieres heures du jour, la vallee de Davos reste dans l?ombre projetee Par

les hauts sommets qui l?entourent. La Schatzalp au contraire, gräce & son altitude, et

baignee des rayons du soleil levant. Elle beneficie d?une insolation beaucoup plus complit,

C'est ainsi qu?aux jours les plus courts de P?hiver, le soleil ne se leve a Davos-Platz que vers

?0 h. !/a; & la Schatzalp, il se leve & 9 heures.

Le Sanatorium est en tour& de f o r e t s ; il occupe le centre d?un vaste domaine de

quarante hectares. Des sentiers soigneusement entretenus serpentent a l?ombre des hauts

sapins ou deroulent leurs lacets & travers la vaste plaine alpestre.

De distance en distance des bancs confortables invi tent le promeneur au repos. Un

merveilleux panorama s?offre a ses regards. Les geants des Alpes grisonnes, tout Etincelants

de lumiere, dressent devant lui leurs sommets couverts de neige; plus bas, s?etend &perte de

vue la riante vallee de Davos. Apaise, fo r t i f i t par le calme souverain de la nature, le malade

se sent p@netr& d?une serenit& profonde ; le b ru i t et l?effervescence de la station climaterique

&tag&e au-dessous de lui viennent mour i r A ses pieds; i l respire & cette altitude un air plus put,

a l?abri des dangers multiples qu?entrainent les agglome£rations urbaines.
Construit A l?ecart de Davos, le Sanatorium reste cependant avec la ville en communi-

cation constante. ? En 12 minutes, le chemin de fer funiculaire Davos-Platz_Schatalp

conduit les voyageurs de l?une & lP?autre station. En outre une route carossable d?environ

3 km et de nombreux sentiers menages & travers la for&t relient le plateau a lavallee
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Les bät iments du Sana to r i um s?elövent sur une large terrasse. On s?est preoccupe

avant tout, dans leur construction, du cöte utilitaire et pratique; aussi le style en est-il simple

et sans surcharge.

Tout le gros « u v r e est en pierres de taille; les cloisons intermediaires, les plafonds,

les escaliers et la toiture, de forme plate, sont en ciment arme Hennebique, ce qui reduit au

minimum le danger d?incendie.

La fagade principale, de pr&s de cent me£tres de developpement, est tournee au midi.

Tou t le long de cette fagade court un p r o m e n o i r couve r t de 7 metres de hauteur

sur 4 metres de profondeur. I l aboutit a deux plates-formes qui flanquent les extr&mites du

bätiment et supportent les galeries de eure.

Derriere la plate-forme de l?est, un passage couvert reunit la gare au Sanatorium, et

tient les voyageurs a l?abri.

La d i s t r i bu t i on in te r ieu re de l?etablissement a fait l?objet d?une attention toute

particuliere.

De vastes s o u s - s o l s renferment les provisions et la machinerie de l?hötel: caloriferes,

chaudieres, apparei ls de desinfect ion. A noter pr inc ipalement un ingenieux syst&me d e tuyaux

a vapeur servant & chauffer le parquet des salles communes du rez-de-chaussee.
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On trouve &galement au sous-sol un. grand ves t ia i re garni de placards reserves aux

pensionnaires.
Enf in deux l a b o r a t o i r e s de p h o t o g r a p h i e , installes au grand complet, sont & la

disposition des amateurs. |

Au centre du rez-de-chaussee s?ouvre l?entr6e pr inc ipa le . Elle conduit & droite aux

salles & manger, composees d?une salle de dejeüner, d?une grande salle commune et de deux

salles plus petites. Viennent ensuite les cuisines, cantonndes dans un pavillon special adosse

au corps du bätiment. ?

Un puissant appel d?air, fonctionnant de bas en haut, empeche les .odeurs de se

repandre dans l?Etablissement.
A gauche de l?entree principale sont les bureaux et la loge du concierge. Plus l in

s?eleve un superbe hall dont les vastes proportions et l?ameublement pratique et confortable

font l?admiration des visiteurs. C?est le s&jour prefer€ des hötes du sanatorium. Il forme en

quelque sorte le centre de la vie de societe dans l?etablissement. ' |

A la suite du hall viennent d?autres salles de r&union plus. modestes : salle de billard?

salon de conversation, bibliotheque. Toutes ces pi&ces se chauffent par le parquet.

En tournant a l?ouest, on rencontre successivement le cabinet de consultation,

salle d?attente, les appartements des medecins, la pharmacie, les laboratoires de chimie

avec 54

et de
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VUE GENERALE DE DAVOS ET DU SANATORIUM DE LA SCHATZALP
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bacteriologie, la salle d?operations, les cabinets de toi lette et enfin l ? e t a b l i s s e m e n t d ? h y d r o -

t h e r a p i e , Des soins minu t ieux ont preside äa l?installation de ce dernier. L e s salles de bains

s?aerent avec une grande faci l i t£, L a sa l le de d o u c h e s possede tous les apparei ls necessaires

au tra i tement des malades et des convalescents.

Les t r o i s &tages s u p & r i e u r s renferment les chambres des hötes.

I ls sont desservis par deux grands escaliers de marbre, un escalier de service, et un

ascenseur, qui p a r t du sous-sol.

Les corridors sont larges, clairs et bien aeres ; les parquets en sont gärnis de linol&um

pose sur une Epaisse thibaude, pour assourdir le bruit des pas.

Chaque Etage est pourvu, & l?une et Pautre extr&mite, de sa l les de bains, de wäter-

closets et d?Eviers Etablis par une maison anglaise, selon les derniers proc&d&s de l?art hygienique.

L?eau chaude et l?eau froide circulent partout en abondance, et des. bouches d?incendie

sont r&parties a profusion dans l?Etablissement.

Une forte conduite d?eau a haute pression alimente le Sanatorium. Elle s?amorce & un

reservoir special, creuse dans la montagne, tandis qu?une canalisation parfaitement &tanche

entraine les eaux menageres dans l?Egoüt central de Davos. A chaque &tage est Egalement

install€ un spacieux office, muni de rechauffoirs et reli€ aux cuisines par un monte-plats, Gräce

a ces dispositions, les repas en chambre sont toujours servis chauds e t sans delai.

? ' 1 I ?
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Intörieur

Enfin tous les etages sont en communication telephonique avec les bureaux, la loge et

les appartements des medecins.
L e s c h a m b r e s r e s e r v e e s a u x malades sont exposees au midi, a l?exception d?une

chambre & l?est et d?une chambre & l?ouest & chaque £tage.

Elies sont au nombre de 31. Ä

Les chambres au nord sont destinees aux personnes qui accompagnent les malades, ou

a leur suite. |

L a plupart des chambres situ&es au midi sont munies d?une ve randa de meme largeur,

et de 2 % 40 de profondeur, formant en quelque sorte une seconde chambre en plein air.

Des vitrages et des stores tr&s pratiques prot&gent ces verandas contre les intemperies.

Elles sont confortablement meublees, et possedent, comme les chambres, des lampes et des

sonnettes &lectriques.

Les chambres elles-m&mes sont hautes et vastes. Elles sont munies de doubles portes

et d?epaisses cloisons £touffant tous les .bruits.

Des böiseries unies, peintes ä ?huile et faciles A laver tapissent les murs et les plafonds.

Les parquets sont recouverts. de linol&um et de feutre interpose.
Chaque chambre est pourvue d?un grand placard montant jusqu?au plafond, et gani

pareil lement de boiserie. Un second placard plus peti t complete la commodite de la piece.

? - 1 2 ?



Tous les angles sont arrondis, pour &viter les depöts de poussiere et faciliter le nettoyage.

Le mobilier est Elögant, confortable, et se lave aisement.
Les chambres s Sclairees 4 P£ © , .

on t Eclairees ä l?electricit@ par des lampes a suspension et des lampes

mobiles. El les sont munies d?appareils de chauffage du syst£me Sulzer, alimentes par de la

vapeur a basse pression et d?un reglage tres pratique.

L?aerat ion de chaque ?Piece est obtenue par des fenätres doubles A deux battants

maintenus automatiquement a l?ouverture voulue, et par des vasistas plac&s A la partie sup£rieure.

Les chemindes d?appel ont &t& proscrites:: elles entretiennent en effet des courants d?air

et forment des nids & poussiere. L a disposition adoptee &vite ces inconvänients ; elle assure en

meme temps une ventilation parfaite, gräce a la difference constante de temperature existant
entre l?air exterieur et la chambre. Enfin toutes les fen&tres sont garnies de persiennes. Les

chambres sont nettoy&es chaque jour avec un linge humide ; elles sont desinfectees a fond &

chaque changement de pensionnaire. ?

L e pr inc ipe de « l a v e r q u a n d m ö m e» est d?ailleurs appliqu& partout, jusque dans les

L a plus scrupuleuse proprete est de regle absolue dans l?Etablissement.

et la necessit& imposee aux malades de suivre un traitement
salons et les escal iers.

Le regime du Sanator ium
, . 0 2 % :saf tantes distractions.methodique, appropr ie a leur Etat, n?exclut pas pour eux de?saines et reconfor

. . | e m e n t .T o u t au c o n t r a i r e l a D i r e c t i o n s?ef force d?en f a v o r i s e r le d e v e l o p p
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Distractions C?est ainsi que la biblioth@que met liberalement & la disposition de ses hötes de tout

pays les tr&sors de la literature moderne.
De nombreux journaux et revues les tiennent au courant des &evenements et les font

vivre, dans ce petit coin perdu de la Suisse, enseveli sous la neige, d?une vie plus large et

plus feconde. Enfin les salons de Phötel renferment une riche collection de jeux de societe

composee avec soin. |

Les promenades £tablies autour du Sanatorium sont pour les malades une autre

source de plaisir et de delassement. De beaux chemins A pente 'doyce, traces a l?ombre

aromatisee de la forät ou sous le radieux soleil de la plaine leur offrent un exercice salutaire,-

toujours en proportion de leurs forces.

A u delä du domaine reserv& aux malades, sur les pentes neigeuses de la montagne,

les personnes valides auront le champ ouvert a de nombreuses excursions. Les collectionneurs

trouveront en me&me temps, dans la flore et la faune alpestres, ou dans la constitution geologique

du sol, de precieuses occasions d?augmenter leurs richesses.

L?etablissement est reli€ au r&eseau suisse des t& l&phones; il possede en outre un

bureau de postes et t&l&graphes.

La ville de Davos renferme une €glise catholique, une chapelle anglaise et plusieurs

temples protestants.

- u ?
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On trouve dans la ville d?excellents professeurs, soit pour l?&tude des langues &trangeres,

soit pour toute autre branche d?enseignement.

Le Sanatorium de la Schatzalp entend se consacrer A la gu&r i son des malades. Ce

n?est point un Etablissement cr&& en vue seulement de leur donner des soins.

Pour atteindre le but qu?il se propose, il regoit : les predisposes a la tuberculose, les

malades atteints de tuberculose larvee, ou de phtisie a son debut; les malades & infiltration

tuberculeuse, sans destruction ou avec destruction A son debut. Ensuite les asthmat iques,

que le nez soit ou non in te resse; un &tonnant succ&s se constate frequemment chez ces

derniers. Les personnes souffrant de la maladie de Basedow trouvent 'aussi fort souvent dans

la haute montagne une am&lioration rapide. Enf in sont &galement indiques: les conva lescen ts

apres exsudats pleuretiques, et les diab&tiques chroniques avec phtisie A son debut.

D a n s les cas su ivan ts la haute montagne est c o n t r e - i n d i q u s e : L?erethisme (les

prophilactiques non erethiques Egalement) ; les tuberculoses avancdes avec formation de

cavernes, fievre hectique et etisie ; et m&me les tuberculoses chroniques, lorsqu?elles presentent

une restrict ion trop considerable de la surface respiratoire ; les phtisies avec emphyseme tres

accentud et catarrhe ; la phtisie avanc&e du larynx ; la tuberculose des intestins ; l?albuminurie

avancee ; les maladies cardiaques non compensees ou la degenerescence graisseuse du cosur.

- 17 ?-
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Facteurs curatifs

Les derniers pr&ceptes de la pth iseotherap ie m o d e r n e son t appl iques &a la Schatzalp,

Mais la base du tra i tement consiste avant t o u t dans l?ut i l isat ion des energies curatives du

c l imat d?altitude.

L?action siccative de l?air sur les voies respiratoires superieures est aujourd?hui demontree.

Certaines observations permettraient m&me d?admettre qu?elle s?exerce Eegalement, jusqu?a un

certain degr&, sur les voies plus profondes.

La cure d?air est donc de regle au Sanatorium, mais d?une fagon prudente et

N

appropriee a chaque cas.

La Direction medicale &vite avec soin ?abus qui s?en est p rodu i t en maint endroit. Elle

ne va pas jusqu?& signaler dans le climat de la haute montagne l?agent therapeutique direct

du processus morbide. Mais elle fait la somme des heureuses influences que ce climat exerce

sur l?organisme.

L?altitude provoque une augmentation rapide de l?hemoglobine du sang. Elle s?accom-

pagne toujours d?une secheresse absolue de l?atmosphere. Ces facteurs, joints & d?autres

circonstances climateriques sp£ciales, produisent un effet &minemment tonique sur la circulation

et sur ensemble des fonctions digestives. Ils deviennent ainsi de vra is facteurs curatifs.

L?installation de chaises longues sur les balcons et terrasses permet aux malades de

- 13 ?



jouir largement du grand air. L a duree des heures de repos et d?
exercice leur est toujours

scrupuleusement dosee su ivant l?etat de leurs forces.

Pendant la p£riode .estivale, des pavi l lons disposes dans la for&t leur offrent une

delicieuse retraite, loin des poussieres de la ville, dans une atmosphere impregne&e de senteurs

resineuses particul ierement favorables au traitement. Cet avantage n?a pas et& l?un des moins

apprecies dans le cho ix de l?emplacement du Sanatorium.

L ? e t a b l i s s e m e n t r e s t e o u v e r t t o u t e l?ann&e.

A TVorigine, de 1863 a 1870, Davos fut seulement une station d?ete, comme le sont

encore actuellement la plupart des stations des Alpes. Plus tard, malgr& d?ardentes critiques,

la ville s?ouvrit !?hiver aux malades. L/affluence est m&me aujourd?hui plus considerable en

cette saison. Quoiqu?il en soit, des cures merveilleuses se produisent a Davos en tout temps.

Les malades peuvent donc s?y transporter sans crainte, des qu?ils se sentent atteints. Le

Sanatorium les regoit en toute saison.

Les medec ins dir igeants suivent avec sollicitude les progres des malades; ils

consacrent une attention toute speciale aux affections si frequentes du nez, du larynx et de

la gorge; ils exercent un severe contröle sur l?alimentation destinee a leurs hötes; ils veillent?

enfin A ce qu?on leur serve un lait parfaitement pur.

- 9 ?



Prix

La tab le consiste en six repas: L e matin entre 7 h . ! / a et & h . !je, cafe, the, chocolat,

cacao, avec pain, pätisserie, beurre et miel ou confitures; a ?oh.! j /e, lai t avec pain et beurre;

a ? h., diner de 5 plats; A 4 h . , lait avec pain, beurre et mie l ; a 7 h. du soir, souper de

3 plats; et, le soir, a 9 h., un verre de lait.

L e r&gime special ordonne par le medecin n?est pas c o m p t e & part, sauf le

kephir. Les boissons ne peuvent provenir que des caves de l?etablissement.

Le pr ix de pension pour les malades et les personnes qui les accompagnent est de

12 fr. 5 0 par jour. Dans ce pr ix sont c o m p t e s : la table, les so ins medicaux, les

bains, douches et f r ic t ions, le serv ice, le chauffage, et l?&clairage eElectrique.

L a chambre, les medicaments, le kephir, les e a u x minerales, les boissons et, Even-

tuellement, le massage suedois, son t & part .

Les gardes-malades regoivent par nuit une indemnite de 2 fr. 50.

Des reductions sont accordees aux medecins et & leur famille.

Les enfants au-dessous de 10 ans payent 8 fr. 50 par jour.

Les domestiques payent 6 fr. par jour.

Chambres & 1 lit, au midi, avecbalcon, a partir de 5 fr. par jour; sans balcon,
a partir de 3 fr. SO
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Chambres & 2 lits, au midi, avec baloon,
a partir de 6 fr.

Chambres & 2 lits, A l?est ou & l?ouest, ä partir de4 fr.

Le prix des chambres est abaisse de un franc par jour du ?° mai au 31 aolit.

a par t i r de 8 fr. par j o u r ; s a n s b a l c o n ,

Les malades et les personnes qui les accompagnent (sauf les domestiques) payent,

lors de leur: premiere admission dans l?etablissement, une taxe f ixe de 20 francs. Les

personnes accompagnant les malades.et s&journant moins de 15 jours dans l?etablissement

sont exemptes de la taxe. Enfin chaque malade verse, en quittant sa chambre, un droit de

desinfection de 7 fr. Lorsque les chambres sont arrätses d?avance pour une date fixe,

et que l?arriv&e est retard&e, on portera!' en compte le prix de la chambre augment& de la moitie

du prix de pension pour chaque jour de retard. .

Les malades sont pr ies d?apporter avec eux deux couvertures chaudes. Ils doivent

en outre se procurer, pour l?hiver, une pelisse ou un Epais manteau, ainsi qu?un sac fourre

pour les jambes.

On est pr i6 d?annoncer & l?avance le jour et l'heure de l?arrivee.

A d r e s s e t ö l ö g r a p h i q u e : Schatzalp Davosplatz.

U est nseessaire d?eviter toute fatigue inutile pendant le voyage de Davos.

- a 1 ?



Davos-Platz est la station terminus de la ligne Landquart-Davos,

du chemin de fer rhetien.

Les lignes d?acces sont les suivantes:

Berl in-Leipzig-Stuttgard-Zurich-Landquart-Davos . . - a 28 heures

Berl in-Leipzig-Hof-Munich-Lindau-Rorschach-Landquart-Davos . . . . . . 28 »

Breslau-Dresde-Hof-Augsbourg-Lindau-Rorschach-Landquart-Davos . . . . . 32 »

Berl in-Francfort s./M.-Bäle-Zurich-Landquart-Davos . . » 2 2 2 2 2 0 0 . 26 >»

Hambourg-Francfort s./[M.-Bäle-Zurich-Landquart-Davos. . ». . 2. 2 2 0 0 2 . 2 9 ° »

Vienne-Inspruck-Arlberg-Buchs-Landquart-Davos . . . . 2 2 2 2 2 0 0 . 23 »

Amsterdam-Cologne-Bäle-Zurich-Landquart-Davos. . . 2 2 2 2 2 2 2 . 2 3 » .

Rotterdam-Cologne-Bäle-Zurich-Landquart-Davos -. . 2 2 2 2 2 2 2 2 . 23 >»

Hollande-Bruxelles-Metz-Bäle-Zurich-Landquart-Davos . . 2. 2 2 2 2 0 . 2 3 5 »

Paris-Belfort-Bäle-Landquart-Davos. . . e n 2 0 »
Marseille-Lyon-Geneve-Olten-?Zurich-Landquart- Davos e n 27 >»

Milan-St.-Gothard-Zurich-Landquart-Davos . 2 2 2 2 o o o n 12lj2 >»

Verone-Bozen-Inspruck-Sargans-Davos 2 2 2 o n ?gl/a >»

R A N A M I E R A N A I N A N N A
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